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William Shakespeare
Poète et dramaturge anglais



    
    
    
      	
        Né en 1564 à Stratford on Avon
      

      	
        Décédé en 1616
      

      	
        Quelques-unes de ses œuvres :
        	
            Songe d'une nuit d'été (1592-1595), comédie
          
	
            Richard III (1592-1595), pièce historique
          
	
            Hamlet (1595-1600), tragédie
          



      

    



    Poète et dramaturge, figure éminente de la littérature anglaise et en particulier du théâtre élisabéthain (du nom de la reine Elisabeth Ire, 1558-1603), William Shakespeare est né en 1564. Des doutes ont parfois plané sur son existence historique, qui semble désormais avérée même si certaines périodes de sa vie restent méconnues. Il a écrit 37 pièces, que l’on classe généralement en quatre catégories : les pièces historiques comme Richard III, les comédies comme Le Songe d’une nuit d’été, les grandes tragédies telles Hamlet et enfin les dernières pièces parmi lesquelles La Tempête. Dans les années 1600, la troupe de cet acteur et écrivain, considérée comme l’une des meilleures de Londres, devient résidente du théâtre du Globe. William Shakespeare meurt en 1616.

  
Macbeth
Une œuvre marquée du sceau de la fatalité



    
    
    
      	
        Genre : tragédie
      

      	
        Édition de référence : Macbeth, traduit de l’anglais pas Pierre Jean Jouve, Paris, GF-Flammarion, 1993, 292 p.
      

      	
        1re édition : 1623
      

      	
        Thématiques : guerre, destin, meurtre, pouvoir, fantôme, prophétie
      

    



    Macbeth est une des grandes tragédies de Shakespeare et raconte comment le personnage éponyme, influencé par sa femme et la prophétie de trois sorcières, assassine le roi pour prendre sa place. Jouée pour la première fois en 1606, elle n’est publiée qu’en 1623. C’est de cette version que nous disposons, mais elle serait lacunaire et différente de l’originale. La pièce, inspirée de sources historiques, pose la question du pouvoir en mettant en scène le destin tragique d’un homme et d’une femme qui sombrent dans la folie.

  
RÉSUMÉ



    
    ACTE I 



      
      En Écosse, sur la lande, trois sorcières annoncent qu’elles viendront à la rencontre de Macbeth avant le coucher du soleil. Au camp de l’armée du roi d’Écosse Duncan, un capitaine blessé informe son souverain de la situation sur le champ de bataille. Il vante les mérites des généraux Macbeth et Banquo qui ont résisté avec courage aux attaques du roi de Norvège. Ross, un noble, apporte à son tour des nouvelles au roi d’Écosse sur la bataille : il annonce la trahison du duc de Cawdor et la victoire des armées de Duncan. « Jamais plus ce sire de Cawdor ne trompera/ Nos précieuses confiances :/ Allez commander sa mort immédiate, et de son ancien titre saluez Macbeth », ordonne alors le roi (p. 55).

      Macbeth et Banquo rencontrent les sorcières qui prédisent au premier qu’il sera Sieur de Glamis, Sieur de Cawdor et, plus tard, roi. Quant au second, elles lui annoncent qu’il « [produira] des rois, bien que ne l’étant pas » (p. 63). Ross annonce alors à Macbeth que le roi lui donne le titre de Sire de Cawdor, vérifiant ainsi les paroles des sorcières. Macbeth commence à envisager le meurtre de Duncan pour pouvoir devenir roi. 

      Au palais de Forres, Malcolm, le fils du roi Duncan, raconte l’exécution du traitre Cawdor. À Inverness, Lady Macbeth lit une lettre de son mari qui l’informe de ce qui vient de lui arriver. Elle décide alors de pousser Macbeth à assassiner Duncan, de peur que sa volonté ne faiblisse. Arrive Macbeth qui lui annonce que le roi va venir chez eux.

      Lady Macbeth accueille le roi. Macbeth, dans un monologue, hésite quant à la conduite à tenir. Il décide de ne pas accomplir le meurtre, mais Lady Macbeth réussit par la suite à le convaincre. « Je suis décidé,/ Je tends les instruments du corps vers cette terrible action./ Allons, et moquons le temps par l’aspect le plus riant :/ Visage faux doit cacher ce que le cœur faux connaît », dit-il (p. 95).

    

    ACTE II 



      
      La nuit venue, Macbeth se dirige vers la chambre du roi avec un poignard. Lady Macbeth, quant à elle, a drogué les serviteurs du souverain. Elle croise son mari qui lui annonce qu’il a accompli le meurtre. Macbeth ne voulant plus retourner dans la chambre du roi, c’est son épouse qui va répandre du sang sur les serviteurs pour qu’on les croie coupables. Le portier ouvre à Macduff et Lennox, deux nobles d’Écosse qui viennent pour voir le roi. Ils rencontrent ensuite Macbeth et découvrent la mort du roi. Suite à cela, les deux fils de Duncan partent, Malcolm en Angleterre et Donalbain en Irlande. Macbeth va devenir roi.

    

    ACTE III 



      
      Macbeth commandite le meurtre de Banquo et de son fils Fléance car il ne peut accepter l’idée que les descendants de Banquo règneront après lui. Les meurtriers assassinent Banquo, mais son fils s’enfuit. Lors du banquet dans la salle du palais, Macbeth voit apparaitre le spectre de Banquo. Lady Macbeth essaie alors de donner le change face aux convives qui s’inquiètent du trouble de leur souverain.

    

    ACTE IV 



      
      Macbeth va voir les sorcières et Hécate, la déesse à laquelle elles obéissent, pour connaitre son avenir. Des apparitions répondent successivement à ses interrogations. La première apparition lui confie qu’il doit se méfier de Macduff. La deuxième, un enfant ensanglanté, lui dit qu’« [a]ucun né d’une femme/ Ne pourra atteindre Macbeth » (p. 201). La troisième, un enfant couronné avec un arbre dans la main, lui révèle que « Macbeth ne sera pas vaincu jusqu’à tant que/ La grande forêt de Birnam vers le sommet de Dunsinane/ Ne s’avance contre lui » (p. 203). Et lorsque Macbeth veut savoir si les fils de Banquo règneront, lui apparaissent les spectres de huit rois, ainsi que celui de Banquo, confirmant ses craintes.

      Lennox annonce à Macbeth que Macduff a fui en Angleterre, et Macbeth ordonne que l’on prenne son château et que l’on tue sa famille. Macduff convainc Malcolm que Macbeth est digne de régner. On vient annoncer à Macduff le sort de sa famille. 

    

    ACTE V 



      
      La dame de compagnie explique au médecin que Lady Macbeth est somnambule et se lève la nuit. Tous deux observent les agissements de la reine. Elle se frotte les mains afin de laver le sang qu’elle croit voir dessus. 

      Les forces anglaises conduites par Malcolm, Siward et Macduff arrivent près de Dunsinane pour l’assiéger. Macbeth, pensant qu’il ne pourra rien lui arriver, décide d’affronter le siège. Mais les soldats, cachés sous des branchages, avancent sur le château comme si la forêt marchait sur lui : la prophétie se réalise. Lady Macbeth est morte, annonce-t-on à son époux. Macbeth tue le jeune Siward, puis Macduff, qui a été arraché avant terme du ventre de sa mère et qui incarne donc la seconde partie de la prophétie, parvient à tuer Macbeth. Malcolm devient alors roi.

    

  
ÉTUDE DES PERSONNAGES



    
    MACBETH 



      
      Macbeth est un général au service du roi d’Écosse. Il s’agit d’un personnage ambigu qui révèle plusieurs facettes de sa personnalité au cours de la pièce. Il apparait d’abord comme un héros épique et guerrier. Avant qu’il n’entre sur scène, on le décrit comme un général courageux qui a fait ses preuves sur le champ de bataille :

      
        Car Macbeth le brave (qui certes mérite ce nom-là)

        Méprisant la fortune, et son acier brandi, qui fumait d’une sanglante exécution,

        Comme un mignon de la Valeur s’est taillé passage jusqu’à l’esclave, face à face :

        Auquel il ne serra la main et auquel il ne dit Adieu

        Tant qu’il ne l’eut pas décousu du nombril jusqu’à la poitrine

        Et qu’il n’eut planté sa tête sur le haut de nos remparts. (p. 51)

      

      Il est ambitieux et, lorsque l’occasion se présente, il cède aux sirènes du pouvoir. Symboliquement, en prenant le titre du Sire de Cawdor, qui était un traitre, il endosse cette fonction de traitre à son tour. Paradoxalement, Macbeth apparait souvent craintif, hésitant et, même s’il souhaite devenir roi, la perspective du régicide l’arrête. Il n’est pas au départ un assassin froid qui tue sans hésitation. « Les peurs présentes/ Sont moindres que d’horribles imaginations :/ Ma pensée, où le meurtre encore n’est que fantasme,/ Secoue à tel point mon faible état d’homme/ Que la raison s’étouffe en attente, et rien n’est/ Que cela qui n’est pas », dit-il quand la possibilité du meurtre surgit dans son esprit (p. 71).

      C’est Lady Macbeth qui le pousse à commettre cet acte : « Mais je crains ta nature,/ Trop pleine elle est du lait de la tendresse humaine/ Pour prendre le plus court : Tu voudrais être grand/ Et tu n’es pas sans ambition – mais sans que t’aide/ Le mal, et ce que tu voudrais puissant/ Tu le voudrais justement », pense-t-elle (p. 79).

      Une fois le meurtre accompli, Macbeth sombre toujours plus dans la violence et la folie. La soif de pouvoir est un cercle vicieux. Devenu roi, il ne peut accepter que les fils de Banquo prennent sa succession, et décide d’assassiner Banquo et Fléance. Mais la culpabilité le hante dès le premier meurtre commis et prend plus tard la forme du spectre de Banquo qui vient le tourmenter au banquet. « J’ai l’horreur de penser à cela que j’ai fait ;/ Le revoir je n’ose pas », dit-il à Lady Macbeth après avoir tué Duncan (p. 113).

      C’est un personnage tragique parce que manipulé par le discours des sorcières et aveuglé par sa soif de pouvoir. Se croyant invincible, il court pourtant à sa perte à la fin de la pièce, ce qu’il croyait impossible devenant possible.

    

    LADY MACBETH 



      
      Lady Macbeth est une femme forte, déterminée, ambitieuse

      
      
    

    BANQUO ET DUNCAN 
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